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Les libertins au XVIIe siècle … quand la science s’émancipe de la religion 

La position dogmatique de l’Église est souvent entrée en conflit ouvert avec les 

découvertes de la science (astronomie, géologie, sciences du vivant…).  

Toute puissante, l’Église a su imposer sa vision du monde  

jusqu’au début de l’Époque moderne.  

Mais, au XVIIe siècle, nait un courant de pensée, le libertinage, qui,  

sans remettre ouvertement en cause l’existence de Dieu,  

imposera progressivement ses idées en s’émancipant de la religion.  

Les libertins ne sont pas nécessaires des athées, mais plutôt des agnostiques  

dont la position épistémologique se traduit par la remise en cause des vérités divines. 

Cette conférence a pour objectif, après avoir expliqué les sources du conflit qui 

opposa et oppose encore de nos jours la science à la religion,  

de montrer comment s’est effectué le passage de l’acceptation d’une foi aveugle  

au refus des dogmes religieux et de présenter quelques hommes qui,  

parfois au prix de leur vie, ont permis cet avancement dans le domaine des sciences  

et des idées, prélude au Siècle des lumières. 


